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BENEDICTO LLAQUET Antonio, matricule 4141 à Mauthausen

Fils de Agustin Benedicto et de Josefa Llaquet, Antonio Benedicto Llaquet est né le 3 avril 1890 à Baélls, 
dans la province de Huesca, en Aragon (Espagne). Il est agriculteur lorsqu’il se marie avec Teresa Ibars. De 
cette union naît au moins un enfant, Antonio, le 6 janvier 1924 à Alpicat, en Catalogne. La famille Benedicto 
franchit la frontière pour se réfugier en France début 1939, puis rejoint la Charente et le camp des Alliers, à 
Angoulême, comme beaucoup de républicains espagnols. Le 20 août 1940 dans la matinée, des soldats de la 
Wehrmacht et des Feldgendarmes ceinturent le camp et rassemblent tous les réfugiés espagnols présents. Ils 
sont dirigés vers la gare où on les fait monter, hommes, femmes et enfants, dans des wagons à bestiaux. Dolores 
Sangüesa, l’interprète du camp chargée de compter le nombre de personnes dans le train, en dénombre 927 
mais ce chiffre n’est qu’une estimation car elle ne les a pas comptées elle-même. Les passagers ne connaissent 
pas leur destination et redoutent un retour en Espagne. Après quatre jours de voyage, le train s’arrête en gare 
de Mauthausen, en Autriche. Seuls les hommes descendent alors, laissant les femmes et les enfants. Antonio 
Benedicto est ainsi interné au camp de Mauthausen, le 24 août, sous le matricule 4141, son fils Antonio recevant 
le 4167, avant d’être transféré au Kommando de Ternberg. Le 19 septembre 1944, il repart à Mauthausen en 
tant que manœuvre puis est envoyé le 2 décembre 1944 au Kommando de Schlier, comme cuisinier. Antonio 
Benedicto est libéré le 5 mai 1945. À son retour, il s’établit avec sa famille 3, rue Châteaubrun à Angoulême, 
et exerce la profession de manœuvre.
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